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Plus propre et plus rentable en même temps!
Cela ressemble à une équation impossible : moins de chimique, moins de frais, et pourtant une récolte plus volumineuse et qui se vend plus cher ! Duoc, agronome de l’équipe de Dúc Linh explique.
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« Les paysans mettent beaucoup trop de chimique, ça leur coûte cher et abîme les sols. Nous avons bien réussi avec le riz, nous passons maintenant aux potagers. Un grand filet recouvre entièrement le potager, c’est un investissement de 200 € pour Mr.Quit. C’est un paysan pauvre, nous l’avons aidé. Depuis il fait visiter sa ferme aux autres paysans et bientôt il donnera des formations, il sera plus crédible que moi. 

« Le filet protège des maladies, donc 2/3 de pesticides en moins ! Les coûts de culture sont ainsi réduits de 40%. Et la production a augmenté de 30%. Le filet protège aussi des pluies : les légumes ne sont plus inondés, ils sont mouillés mais pas écrasés : c’est très important, on produit même pendant les 5 mois de mousson ! Les chiffres sont convaincants : sur ses 600 mètres de potager, les frais de Mr.Quit sont passés de 30 euros à 11 euros par mois. Par contre ses ventes sont passées de 70 à 115 €.
-Mais alors, pourquoi tous les paysans ne suivent-ils pas immédiatement ce modèle, puisqu’il n’y a que des avantages ?

« Ils ont peur de l’échec. Tout le monde fait pareil, les paysans disent « Plus de pesticide c’est mieux. Je mets plus que la dose pour être sûr ! ». Il faut du courage pour aller à contre courant, rien n’est pire qu’être la risée des voisins. ».
Bernard Kervyn avec Duoc, à Dúc Linh, le 29/07/2008

Duoc est un passionné





Mr.Quit produit son engrais: le jus des vers qui se reproduisent dans de la bouse de ses 3 vaches. Gratuit et efficace.








